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600 DU FRANÇOISE'

0 W éstpius:ùisé à tom-, prendre. Ulà des
plus estimés est le café: Lorbzing en
buvait dessoupières. Balzac i Jou ài

Tout'le monde sait que les écri- Les lectrices ýu rn
yains et' les artistes sontgériéraie. cafénisér., Schubert ne 'composait Françoise,"-me sauront-elle:grê p
ment très originaux. 1 Il faut attri- ses bellesésonates qu'en avalant coup Ilistoire rapi de de l'éventail que
buer ce actes singuliers d'apparen- sur coup de grands verres de vin du resumee pour elle,, à leur' ett4

Rh-in. Byron. avait une manie plusrence a" différents travaux aux- ?
cout'euse, il .lui fýllait pour écrirequels ils se livrent et qui. finissent Voilà donc ausi sominal"m, c:

fluence phys 'sentir l'odeur des truffes dontil enà-par avoir une in iol6gi- quCpossiýle,'le romande ce comp,
mê - é plissait ses poches. D'autres enfin

que sur leurs cgractères et ni ment nécessaire à la toile
1 excitent, leur génie au son de'la mu- nine.,leurs tempéraments.

Ainsi, pour pouvoir méditer à l'ai- sique. Deux peintres connus: Caro- L. origine de- l'éventail reillout
lus Duran, et Aimé Morot jouent;"se, ils réclament la solitude, On trou l'àntiquitë. la, plus reculée..,.
l'un du piano, l,àutre de 'î-orgùe,ve du reste, à'illustres exemples Le sauvage a eu son éventa

t de> prendre le pinceau. De-dans les annàles du passé: Montai- avan peau d'aibie" qu, " feuille .1
grile, quand. arrivait l'inspiration, win râclait du violon. Les heures. dé a poésie

Eventail pri ýtif dùnýt

quittait sa demeure en courant et travail les plus fréquemment chai. rivaliser avec l'art, dés objets
allait s'enfermer dans une vieille sies sont le matin, pour les écrivains

1 depuis,,on inventa pour ev= er,
tour. Jean-Jacques Rousseau médi- a Suvre large commeVictor Hugo,' il nleý faudrait pas croire (Ille
tait dans les champs, en, plýit-i soleil Thiers. Mais nombre d'éiztivàinls:.tail ýàt partout et toujours 1,ag
et pour rompre avec les bruits du de' tiennent à écrire le soir apr6,ý heu'-; 1 1 . . 1 Il Z . . aý 1

Meni que, nous lui connài's5Grns..,
hors il s'enfonçait la tête da , ris une res. Littre passait sa journéc-dehors lui.de-sQrét ués,. des R .ýmaines,

et commençait son travail après di- q
botte de foin. A côté de ceux qui en forme de touffe, de disqpe d
réclament le silence, d'autres récla- ner jusqu'à 4 Ou 5'heures du lÈatin.' dr .peau. L.

nuit à la lueur tit es
ment le:bruit. L'ancien comp c travaillait laositeur Balza M. Bourdeau,.. aâraient e. ë4

de 2 bougies.Cimarolsa ne trouvait lés beaux Mo- riliers' l'idée de révenuil '"6alý_7ifin comme conclusion, on petit
tifs de ses opéras qu'au milieu des -1 peut-on dire, à peuprès tel, dut,
joies et du bruit de là foule; ceci dire que nombre de manies d'écri- l'avons aujourd'hui. Les Portu
rappelle le cas d'un, professeur 'qui vains sont tout au l'importèrent en Europ'e'. La m
ne pouvait faire sa leçonqu'au mi- et que clest biçn à tort qu'on lès a s'en rèpandi d'abord en F_ý
Seu du vacarme le plus iniernai. 'regardées comme des signes de folie Italie et-en rance.puu e F
Quand.,ses élèves voulaient le punir, lorsqu'elle's n'étaient que la wànifçs,ý, Sur les, murs 'des tombeau
ils gardaient le pjus grand silencý. tation du 0nie chez' des hommes de Thèbes le roi est représ 1 enté nt,"

ré de ses porteurs d'éventail.Le mouvement modéré activaitla talent.
circulation, un grand nombre d'au- UN OýsBRYATEuR. 'Lamode de, l'éventail, se j
teùrs, ti e peuvent composer qu'ea de la Perse à l'Asie'Mineure, et,,il,

re ail avait 4eý éve'ntýàiis. en Grèce,, 500
marchant. Am è' trav î lait bien,

le mouvement du corps »lui Fr»pltjd llolfbl)3dlt environ, avant jésus-7C'hrist, A Rb
it en "de.ý Etre 'assis, -éveniails étaient d'un usgeliabi e

Le -Conii(é des banies paýronnessesý les a
devant.une table, line plume à a tuef, et 'dans les dînérs les.escqlave
main, ciest le plus pénible des -nà-, de, 1.1 gqpitixl.. Notre- Dame a -soýngé. à

se, tenaient àvéc'd.ei 417entailà de
orpmsèr.deuk Bùehm 4ont lebénéfice

4çrs.' Victor Ru , dans la fié e les i4vités. Ovide, 'Éé;en"' à
çonsacrè, à illameublemexit de j.,.

la composition, marchant en ton sera Sc Joz -
fétes 4e Properce font )nveýt' allus i-,ý

chohnant, éCri-vait: debout et Jetait section des coutagieulÊ. *9
l'usage _dÇý -ces. i4strumeniî., Ëen

par terrtles fFuilietsý llàraucourt, Chalrité aufOnt. lieu.,:dam les salons. du, lé moyén-âgç,,ý des .évenWis, d pîü' il
avant de prendre là Club Lafontaine, 68,ruéeaint-Etibert, t&Plutiie, se à me d'aigle ôu'dë paon, mon av Il,

..au pùgýi,14t et souléve illes hâltérés.. leiliercWil 25 janvier: 105, -rune
rneg en or, en, argept, 0 a

restaitÇDuéhëý.'immobile,, heures de llaprès.=di,.pôutlegdamee .......
Ivoire, étaient ùâ ýrîiC1é iùéràtiiet n fruit âe1ileýneüt' Vatrtýe, i.1aldtre, le M'émee. ýrâvâi11ait avec coiniper1cè sur lesmarchés lau,

qu' en qres ýdWs0ifý. pour, -damég
cer- et me*fiet*tg., les billetg.. rafratchW vatit àýùù ils 6aient éirlpc>rt

hilJéî re,èoùrà1t. à 'Ut traïîý sé îs ne sont que
«En CiHent ôÙ l'âýtJm

7. &tý' plus ýrigipa1 il ýidé pbùviàtý âoiiàt etouffaitté ý1ýemdant -urié .,partie ,de,
ý'i1 n'eaîtý,1ée'Pie fe-DamecýeW , ý I' y

Illan 1,4,qeýtâil ýèsf ttèà,Jdýig.
1 ''glace. 'Comm e 6ii cité v6qûët ibùt d'er ýù1tC ý rWé 4.tû'néa 'Pp èrýes, il ést Cümp0i,ýmtuýmt .MP&M 

à
'Cellé àë de itiýiüCe 'gýr nie,quèu5 éb t
POU î (4à, P":.p u. ùne f1ý,ýüiraü, tràvaieé1r es ani-, *iie ne eût dtt;àuccès n,,Gtècc, d'un ra àù:.ét

de p1atânes.;ý
r

àà


